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Charlotte Sohy, ici
en 1932,a composé
pas moinsde
trente-cinq opus.

CHARLOTTE
SOHY
ŒUVRES ORCHESTRALES, VOCALES
ETINSTRUMENTALES

ORCHESTRENATIONALAVIGNON
PROVENCE(DIR.DEBORAWALDMAN)
ETAUTRESMUSICIENS

Morceaux choisis, pour la plupart
inédits, de Vœuvre ambitieuse d’une
compositrice injustement oubliée.

EXS
En juillet 2020, Télérama évoquait le
mauvais sort fait aux compositrices,
notamment celles qui furent applau
dies de leur vivant avant d’être ou
bliées. Depuis, la situation évolue
dans le bon sens. Des collectifs d’ar
tistes y aident, comme celui qu’a
constitué la violoncelliste Héloïse Luz
zati autour des compositrices en géné
ral et des œuvres de Charlotte Sohy
(1887-1955)en particulier.

Élevée dans l’amour de la musique
par des parents assez aisés pour instal
ler un orgue chez eux, encouragée par
ses professeurs (Mel Bonis, Vincent
d’Indy), freinée dans ses élans créa
teurs, une fois mariée, par sept mater
nités, mais soutenue par un époux ai
mant, convaincu de son génie, la dame
a composé pas moins de trente-cinq
opus, dont un opéra, une symphonie
«Grande Guerre» récemment ressus
citée par la cheffe Debora Waldman 1
et moult formes plus modestes mais
tout aussi ambitieuses. La Boîte à pé
pites, label tout neuf, propose un co
pieux florilège de ces dernières, pour
l’essentiel en première mondiale
puisque seul le ravissant Triptyque
champêtre a déjà été enregistré.

Aux œuvres pour piano seul, interpré
tées par David Kadouch, Célia Oneto
Bensaid et Marie Vermeulin, on avoue
préférer celles qui font dialoguer plu
sieurs musiciens. En témoignent le fa
buleux Trio op. 24 en la mineur confié
à Xavier Phillips, Nikola Nikolov et Cé
lia Oneto Bensaid, et les deux splen
dides quatuors terminés en 1933et1947,
joués avec passion par le Quatuor Her
mès. Sans oublier les mélodies avec or

chestre, qu’il s’agisse des Trois Chants

nostalgiques op. 7, où la riche voix de
mezzo-soprano d’Aude Extrémo fu
sionne avec les pupitres de l’Orchestre

national Avignon-Provence, ou bien
les Méditations op. 18pour soprano et
piano, transcrites pour l’orchestre par
François-Henri Labey, petit-fils de
Charlotte Sohy. L’âme croyante de la
compositrice, femme de lettres autant
que de notes, s’y livre avecun étonnant
mélange de lucidité et de candeur, illu
minée par la voix claire de Marie Per
bost. —Sophie Bourdais
1 La Symphonie oubliée, Debora Waldman

et Pauline Sommelet, éd. Robert Laffont,

272 p., 19,50€.
I La Boîte à pépites (Recording Women
Composers).
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